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grand nombre d'ouvrages, né a Lyon le 7 septembre 1660. Aux 

derniers instans de sa vie et au moment où il ne connaissait au­

cun de ceux uni entouraient son H);, quelqu'un, pour faire une 

expérience .philosophique., lui demanda quel était le carré de 

douze; il répondit aussitôt, et sans savoir apparemment ce qu'il 

répondait: Cent quarante-quatre. Voyez les Nouvelles tables de l'A' 

cadémie des sciences, par l'abbé Rozier, tome IV, page 198. 

1812. 12. Mort de Pierre Sannevat, célèbre voyageur. 

1728. 13. Le Consulat ayant conçu le dessein d'établir une salle de spectacles, 

achète de Louis Bron des maisons et emplacemens situé derrière 

l'HôteWe-Ville, et qui formaient un jeu de paume, moyennant 

une rente annuelle et perpétuelle de 2400 livres. 

1775. » Le Conseil d'état révoque l'arrêt par lui rendu le 23 avril de l'année 

précédente, qui avait autorisé plusieurs particuliers à fabriquer et 

vendre , exclusfaneut à tous autres, des paillons en or et en argent 

de toute espèce, dans.la ville de Lyon. 

1802. » Secours de 400,000 fr. accordés par le gouvernement aux proprié­

taires dés maisons démolies dans le quartier de Bourgneuï, en 

1793 et 1794. Dispositions relatives à la réédificalion des façades 

de Belleeour, à la construction du pont de l'Archevêché et du 

quai de la Baleine. {Moniteur du 12 fructidor et du 2e complém., 

an X. 

1805. » Décret concernant la Condition publique des soies. 

188. 14. Naissance de Marcus Aurélius Sévérus Antoninus Caracalla, empereur 

romain, assassiné le 8 avril, suivant l'Art de vérifier les dates , et 

le 18, suivant la Biographie unie., l'an 217. 

688 » Mort de saint Lambert, ou Landebert,, évoque de Lyon, successeur de 

saint Genis, 

1805. 15. Décret impérial, rendu à Lyon , qui accorde à la ville de Lyon l'une 

des trois écoles spéciales de dessin de l'empire. Almanach de Lyon 

de 1807 , page 295. Un autre décret rendu à Varsovie le 25 jan­

vier 1807, nomme professeurs à cette école MM, Revoil , Chinard 

et Gay. — Cne école gratuite de dessin avait été fondée, en 1756, 

par M. l'abbé Lacroix , obéancier de Saint-Just, et plusieurs autres 

citoyens recommandables ; mais elle fut détruite lors de l'émeute 

de 1768 , contre le collège de médecine. Ou lit dans un mémoire 

composé par M. Oudry (1), syndic du commerce, en 1752, qu'une 

(i) Peut-être le célèbre graveur auquel ou doit une suite de dessins pour l'édition in-fol. des 

tables de I*a Fontaine , publiée en Ï7&5, 


